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etla  preiniere  membrane  proligerepourraitetrc  formce  de  ses  debris  accumn-
les.  —  Nous  nous  garderous  bien  ici  dc  penetrer  plus  avant  dans  les  details  :
les  details  supposes  peuvent,  s'ils  sont  ingenieux,  plairc  a  rimaginalion  ;  mais
ils  sont  raienieut  vrais,  lis  presentent  a  la  fois  le  danger  d'entraver  Tetude  des
faits  et  d'eloigner  Tobservateur  de  la  reality  ;  ils  compromettent  en  outre,  et
sans  utility,  les  doctrines  les  plus  sages  et  les  theories  le  plus  solidenient
fondees.

On  pourr£|it  pose^  comme  aphqrismes  :  —  Les  lots  naturelles  out  pour
essence  la  stahilite;  leur  ensemble  constitue  une  grande  unite.  —  Lastabi-

liteattribuee  auxesyeces  n  est  qu'  une  peri  ode  de  repos,  qui  ne  peut  par^itre
indeiinie  que  relativ^mcnt  a  not^e  courte  dur6e.  —  Tout,  dans  Cespece,  est
variahilite!...  Production  des  genres  et  des  especes  (pendant  la  suite  des
siecles  et  selon  les  conditions  ext6rieurcs)  par  hearts,  soit  uniques,  soit  dicho-

toniiques,  soit  polychptorpiques.  d'uq  vaeme  type  primordial  pour  un  menie
groupe.  ..  variabilite  !  —  Alterations  accidentelles  (ou  varietcs)  dans  la  descen-
dance  des  races  :  ephemeres,  oscillantes  ou  durables..  ..  variabilite!  —  Altera-
tions  par  culture,  domestication,  habitudes  choisies  ou  forc^es  (usage  excessif  ou
borne  d'unorgane,  qui  en  determine  Thypertrophie  ou  Tatrophic);  de  la,  races
plus  ou  moins  fixees  variabilite  !  —  Transformations,  dans  la  vesicule
embryonnaire,de  Tembryon,  et  passage  dercmbryon  a  I'etat  de  plante  adulte  ;
metamorphoses  des  insectes  :  passage  de  la  vesicule  a  renibryon  (ou  de  Tovulc
a  roeuf],  de  Tembryon  a  la  larve,  de  la  larvc  a  la  nymphc,  de  la  nympbc  i
rinsectc  adulte  ou  parfait  ;  et  metamorphoses  plus  ou  inQJns  completesj  dans
tons  les  autres  ordres  dii  regne  aninial.  ..  variabilite!  —  Apres  F^tat  adulte,
alterations,  r^trogradation  et  destruction...  variabilite  !  —Puis,  apres  1^  dis-
Splutjoii  prganique,  incorporation  de  la  substance  dans  d'ant^'es  organismes  ou
d'autres  composes...  variabilite  I  —  Aioutons  que,  a  part  cequi  est  Texpres-
siqi^  de§  lois  supremes,  tout  dans  les  syslemes  humains  est...  variabilite  I

M.  E.  Roze,  secretaire,  donne  lecture  de  la  communicalion  sui-

vante  :

NOTE SUR UNE LOCALITE FRANgAISE DU PILULARIA MINUTA DR^
par  M.  J.  DUVAli-JOUVE.

(Montiiellier, 17 mai 1869.)

La  coUUie  volcaniquc  dc  Roquehaute  (Heraull)  est  bicn  coi>i)ue  des  botanistes
du  Midi,  et,  le  23  juiu  ivS62,  la  Socicle  botaniijne  de  France,  dans  sa  session

^  ^  f  I  111  ft"
cxtraovdiuuire  a  Bezicrs,  Ta  \isitee,sous  la  direction  de  notre  savant  confrere,

*  *
M.  1*!  docteur  Thevcncau  {/JalL  Soc.  bot.  i.  IX,  pp.  573  etsuiv.).  Lel2  du
moiscourant,  j'ai  voulu,moi  aussi,  parcourir  ccllc  rif^i^'  l?,??!^^^  ct»  ^^^A  3"?
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j'ai  ea  riionneur  de  I'aunoncer  a  la  Soci(5te  par  IcUre  du  luemc  jour  (1),  j'ai

irouve  le  louci  ac  ia  plupart  ties  mares  que  j  ai  explorcc;>  tout  tapiss6  de  Pilula-
ria  minuta  DR.

r
Comme  je  ue  crois  pas  que  cette  plante  ait  6t6  deja  signalee  en  France  (2),

et  comme,  en  tout  cas,  la  description  ne  s'en  irouve,  a  ma  counaissance,  dans
aucune  flore  ni  dans  aucun  rccueil  de  notre  pays,  il  pouna  etre  ^greable  a
quelques-uns  de  nos  cpnfreres  de  trouvcr  ici  ce  qui  en  a  6i(\  dit  de  Tautrc  cot6
du  Rliin  par  M.  Al.  Braun  et  ensniie  par  M.  J.  Milde.

Rappelons  d'abord  quQ  noire  savant  confrere,  M.  Durieu  de  Maisonneuvc,
trouya  cette  plante  pres  d'Oran.  m  18^2.  De  treij-belles  figures  au^Iytiqucs  en
furent  donueesdansr^j^;/or.  scient.  de  VAlyerie  (pariie  bptamqup),  t.  I,
fasc.  Vlii,  pi.  38,  fig.  1-20  ;  malheureusement  le  tcxlc  est  encore  inedit.
Depuis,  cette  plante  a  et6  retrouvee  en  Algerie,  dans  la  mare  du  Djebcl-Santo,
par  MM.  Munby  et  Cosson;dans  cclle  de  Cbaiba,  par  mon  ami  toujours  re-
grett^,  Clauson,  et  dans  celles  de  \\\  .)^aison-Carree  et  d^  cap  Matifou,  par  nwi-
meme.  On  en  a  egalement  constate  la  presence  en  Sardaigne  et  dans  I'Asie-
Mineure.

En  1863,  M.  AL  Braun  publia,  dans  les  Compter  v^ndus  mensuels  de
t  Academic  des  sciences  de  Bevli^n^  un  travail  nionograpliiqne  SUR  LEs  31ar-
SILIA  ET  LES  PiLULARiA  (3),  ou  se  trouve  cc  dout  la  traduction  suit  :
«  p^^.u^.ARu  yaiii.

»  a.  Pedicelle  fructifere  dress6.

»  1.  Pilularia  globulifera  L....
V  b.  PMicelle  fructifere  se  recourbantenbas.

».  2.  Pilularia  IVovie  Hollandice  AL  Br....

(1)  Voy.  ci-dessus,  p.  176.
(2) M. Balansa a trouv6 cette plante en 1866 dans la ai6me localito. Je Tignorais; et

Tannonce  de  cette  decouverte,  inserce  au  Bulletin,  t.  XIII  {lievne  hihl,,  p.  93),  m'avait
completement  6chappe.  Je  remercie  vivement  mon  savant  confrere  et  excellent  ami,
M. Cosson, de m'avoir peraiis de reparer une inju>ticc tres-inyojontaire.

(Note ajoutee pendant V impression,)
(3)  Ueber  Marsilia  und  Pilularia,  in  Monatsberichtc  der  KoeniyL  Akademiedcr  iVis-

senschaflen  zu  Berlin,  octobre  1863,  pp.  413-^36.
On remarquera^ sans doute que M. Ai. Braun ecrit Maj'silia et non Marsilea.
Un  genre  de  Cryptogames,  comprenant  des  Salvinia,  Jungcrwannia,  etc.,  fut,  par

Micheli  (Nov.  gen.  p.  5;  1729),  nomme  Marsilea,  en  Thonnour  de  Louis-Ferdinand
de Marsigli, qui avait, en 1712, fonde la Societe des arts et sciences de Bolognc. I'mnc
rectifia  le  genre,  mais,  fidele  observateur  de  cet  aphorisme  de  ses  Fund,  hoi,:  ((  238
» Nomina generica, ad botanici optime nieriti memoriam conservandam construcla, sancte
» serva^nda^'sunt »  {Fund.  hoL p.  225,  et  Phil.  hot.  pp.  171 et  172),  il  con.erva le  noni
adot.te  par  Miclieli  et  recrivit  de  meme.  Comme  Marsigli  avait  hii-nieme  latinise  son
nom  en'cclui  de  Marsdius,  i!  n'y  a  rien  a  dire  sur  la  suppression  du  g;  mais  on  nc
s'explique  pas  la  leruiiuaison  ea  au  lieu  de  ia,,  et  cepeuilant  cette  orlho-raplie  s'est
couservee jusqii^a nfts jours^ ou \ Al. Braun Ta reraplacce par celle de Marailia, connue
celle  dMWroranda  L.  a  ete  remplacee  par  celle  plus  correcte  6:Aldrovand'<a  {Hull,  de
la  Soc.  hot.  de  France,  t.  YIII,  p.  519).  M.  Milde  a  adopts  la  m6me  lerminaison
qui nous paralt la s^^ule  ̂ralioi^nelle et qu en consequence nous roproduiso.n^
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a  3.  Pilnlarla  anaericana  AI.  Br.
»  h-  Piialaria  minuta  Durieu  in  litt.  —  AK  Br.  in  Descr.  scienf.  de  VAl-

o  fjerie  (ined.)  t.  38,  f.  1-20.  —  Tres-petite  et  Ires-grele,  Pedicelle  fructifere
»  2-3  foisaussi  long  que  le  fruit  brievement  ovokle,  rcdrcssant  sa  pointe  vers
»  le  haut,  biloculaire  et  a  dehiscence  bivalvaire.  Chaque  sore  ayant  un  seul
)>  niacrosporange.  Macrospores  non  etrangl6es  vers  leur  milieu.  —  Au  sud  de
))  la  Sardaignc,  pres  de  Pula  (De  Notaris,  1835  ;  Ascherson,  1863)  ;  au  nord

»  de  TAfrique,  pros  d'Oran  (Durieu,  18/i2).
»  Dans  les  quatre  especes,  ies  macrospores,  aussi  bien  que  les  microspores,

y  out  presque  tout  a  fait  la  meme  grosseur.  Les  dernicres  ont  dans  toutes  les
»  especes  un  diametre  de  0™'",05-0"'"',06;  les  macrospores  sont,  dans  les  trois
»  premieres  especes,  longuesd'envirou0"^°^,60,  dans  le  P.minuta^Ae  0"'"',5/i-

mra 'fera  et  Novce)>
p  transversal  de  3"'",  celuidu  P.  americana^^^^^  et  celuidu  P.  minuta^  \^^.>}

Sur  le  mgme  sujel,  M.  J.  Milde  s'exprime  ainsi  :
«  PILULARIA  Vaill.

»  *  Pedunculus  erectus,  conceptaculum  quadriloculare.
»  1.  P.  global  ifera  L.

»  **  Pedunculus  declinalus,  conceptaculum  biloculare.
))  2.  P.  minuta  Durieu  in  litt.  —  Al.  Braun,  in  Descr.  scient.  de  VAlgcrie

»  (ined.),  tab.  38,  fig.  1-20,  et  in  Monatsher.  der  hgL  Akad.  Wissensch.
»  Berlin  (1863),  p.  ^35.

»  Sy7}.  P.  pygmseaBory.
»  Folia  1-1  1/2'^  longa  tenuissima,  pedunculus  bis-ter  longior  conceptaculo

breviterovato  biloculari  bivalvL  Singuli  sori  unicum  macrosporangium  con-
»  tinentes,  Macrosporce  non  constrictce  globosce.  Microsporce  stratis  gelati-
»  nosis  circwndatce.

»  Icon.  1.  c.  fasc.  viii,  tab.  38.
»  Exsicc.  Erb.  critt.  Ital.  1302.

»  Ilab.  In  Sardinia  meridionali  prope  Pulam  {De  Notaris,  1835);  De-
«  cimo-Mannu  {German)  ;  inter  Gala  d'Ostia  et  Domus  de  Maria  Sardinia?
»  {Ascherson,  1863);  Asia  minor  :  Smyrna,  in  paludibus  monlis  Pagus  {Ba-
))  lansa,  mat  1866);  —  Africa  bor.,  prope  Oran  {Durieu,  18^2)  »  {Filices
^  Europw  et  Atlantidis,  Asiw  minoris  etSibirice,  pp.  291-292,  1867).

Dans  son  Rapport  sur  Thcrborisation  faite  a  Roquchaute  par  la  Sociele
botaniquele  23  juin  18G2,  M.  le  doclcur  Theveneau  a  cite  les  nombrcuscs
plantes  inl6rc^sanles  qui  croissent  dans  les  mares  disseminees  sur  cette  colline,
et  a  fait  remarquer  que  ces  mares  ne  sont  que  des  carrieres  abandonn^es,
dou  ron  a  extrait  des  picrres  delave  {Dull.  Soc.  boL  IX,  p.  575}.  Quand  on
remarque  ccttc  circonstancc,  on  est  frappe,  d'une  part,  de  la  quanlite  de
plantes  si)ccialcs  a  ces  marcs  et  qui  ne  se  retrouvent  pas  ailleurs  dans  la  con-
tree,  et,  d'autre  part,  de  la  presence  en  ces  mfimcs  mares  de  plantes  etrangercs

\
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au  reste  dii  sol  de  la  France.  Aiiisi,  le  Marsilia  pubescens  Ten.  ,  quMl  faut  allcr
chercher  en  Algerie,  en  Sardaigne  et  a  Naples,  au  Caucase  et  en  Perse  (1);
\e  Ilammculus  later  iflorus  DC,  que  Ic  Prod  ro7n  us  indiqne  en  Orient;  et
VIsoetes  setacea,  qui  n'existe  que  la  etdans  la  marc  de  Grammont  pres  Mont-
pellier  (et  en  Corse?).  Ajoutons  qu'au  has  do  la  meme  collinc  sc  trouve  Ic
Sisymbrium  nanum  DC,  plante  d'Algerie,  de  Tunis,  du  littoral  de  la  nier
Caspienne  etde  la  Sib(5rie  orientale,  et  V  Iris  Xyphiian  L.  ,  qui  n'a  pasd'aulrc
localile  en  France  etn'y  vegeleque  depuis  un  quart  desieclc  {wyezBulL  Soc.
dot.  IX,  p.  577).  Rappelons  encore  que  les  mares  de  Rigaud,  a  cote  d'Agde,
creus^es  aussi  de  main  d'homnie  dans  la  lave  {BulL  Soc.  bot.  IX,  pp.  608-
610),  situ6es  aussi  a  2  ou  3  kilometres  de  la  mer,  sont  s{>^ciales  et  uni-
ques  pour  produire  VElatine  Fahri  et  le  Damasonium  polyspenmim  Coss.,
qu'il  fautaller  rechercher  en  Espagnc  et  en  Algerie  (2).  On  v(^g{'laicnt  done
ces  plantes  avant  que  la  main  de  Thomme  cut  creuse,  dans  la  lave  refroidie,  les
carrieres  oil  elles  vivent  maintenant  ?  Et  qui  a  pu  en  apporterlcs  semences,
semences,  qui  a  leur  maturite,  reslent  ou  tombent  dans  la  vase,  semences
sans  aigrettes  que  le  vent  n'a  pu  cnlcver  et  porter  d*un  bord  a  Taulre  de  la
Medilerranee  ?  Ne  peut-il  etre  permis  de  se  demander  encore  une  fois  (voyez

w
BulL  Soc,  bot.  XI,  pp.  265  et  266)  si  ces  graines  n*ont  pas  adhere,  avec  la
vase,  aux  pattes  membraneuses  des  palmipedes  voyageurs,  qui  se  reposent
aux  premieres  eaux  douces  du  rivage,  apres  avoir  traverse  la  Mediterran6e?

M.  Max.  Cornu  presente  a  la  Societe  des  echantillons  de  Melan-

drium  dioicum  attaque  par  YUstilago  anthcrarum  et  devenant

monoique,  et  il  donne  &  ce  sujcl  les  details  qui  suivent  :

II
PAU UN USTILAGO,

Le  Melandrium  dioicum  Coss.  et  Germ.  [Lychnis  dioica  L),  attaque  par

(\) M. Al. Braun maintient le Marsilia pubescens Ten. comnie distinct du M. strigosa
Willd., lout en declarant presque insignifiantes et douteuses (geringfuegig uiid unsicher)
les  difTerences  qui  se  trouvent  entre  ces  deux  plantes  {Ueber  Marnlia  und  Pilularia,
p.  A31).  M.  J,  Milde  a  opere  la  fusion  et  ramene,  oe  semble  avec  pleine  raison,  le  5L
pubescens en simple variete au M. sfrigosaWxM,; ajoutant : « DiiTcrentia) inter M. stri-
» gosam Willd. et 3/. putescentem Tenore tarn leves sunt, ut nihil impediat, quominus
» in unam speciem conjungantur.  »  La synonymic de cetle plante dcvient alors la sui-
vante :

M-  strigosa  Willd.  Sp.  pi.  V,  p.  539  (1810);  M,  quadrifoliaBesL  FL  all.  II,  p.  /iOD
(non  L.);  W.  pubescens  Tenoro  Fl.  neap,  prodr.  suppl  I,  p.  70;  Si/nopsis  ad  calcem
App.  prim.  Cat.  Ilort.  R,  Neap.  ed.  2«,  1819,  p.  67;  SylL  pi.  neap.  p.  /i9l;  F/.  neap.
IV  p  140  et  V,  p.  309,  tab.  250.  M.  strigosa  Lcdeb.  Ft.  ross,  IV,  p.  494.  M.  Fahri
Dunal  in  ^/^i.  .sc,  naf.  VF,  183G,  p.  375;  VII,  1837,  p.  221,  tab.  12  et  13;  IX,  1838,
p.  115,  tab.  13;  X,  1838,  p.  378.

(2)  Les  mares  des  coteaux  de  Saint-Raphael,  pres  Frejus  (Var),  ou  Perreymod  a
trouve VIsoetes Perreymondii  Bory, Compt. rend. Inst.  24 juin 1844 (/.  adspcrsa Al.  Br.
Descr.  sc.  Alg.  1848),  sont  aussi  de\ieilles  carri6res  abandonnfieset  situees  a  2-3  kilo-
metres de la mer.
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